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Au cours des dix dernières années, 
les provinces de l’Ouest canadien ont 
bénéficié d’une croissance et d’une 
prospérité économiques constantes 
grâce aux richesses naturelles de la 
région, qui permet l’agriculture, la 
foresterie et l’extraction minière en 
plus de l’exploitation pétrolière et 
gazière. Néanmoins, en ces temps de 
ralentissement économique mondial, 
il est essentiel que l’Ouest mise sur sa 
multitude d’entrepreneurs en devenir et 
d’innovateurs de premier rang pour bâtir 
une économie résiliente et diversifiée.

Les investissements effectués par 
Diversification de l’économie de 
l’Ouest Canada (DEO) dans l’innovation 
technologique améliorent la productivité 
des industries nationales et placent 
l’Ouest canadien au premier plan de 
l’innovation dans l’industrie aérospatiale. 
En Saskatchewan, le Centre de 
recherche en technologie pétrolière de 
Régina entreprendra deux projets de 
recherche visant à accroître l’efficacité 
de l’extraction pétrolière et à réduire la 
pression sur les ressources. À Thompson, 
au Manitoba, un récent investissement 
de DEO permettra de soutenir le 
développement d’installations d’essai des 
moteurs de turbine par temps froid à la 
fine pointe de la technologie.  

À l’origine de près de la moitié des 
emplois existants, les petites entreprises 
représentent une source de croissance 
économique vitale dans l’Ouest et 

une des priorités absolues de DEO. 
Le Ministère investit dans des projets 
qui doteront la prochaine génération 
d’entrepreneurs et de gens de métier des 
compétences dont ils ont besoin pour se 
démarquer sur le marché international. 
En Alberta, DEO a effectué plusieurs 
investissements dans le but d’accroître 
la capacité de formation du Northern 
Alberta Institute of Technology, pour ainsi 
veiller à ce que les étudiants bénéficient 
d’un équipement de pointe et possèdent 
un avantage concurrentiel une fois leur 
diplôme obtenu.  

Le Ministère continue de collaborer 
étroitement avec les collectivités afin de 
les aider à s’adapter à la conjoncture 
économique difficile et de promouvoir 
la diversification rurale. En effet, DEO 
contribue depuis peu au Plan d’action 
économique du Canada en offrant le 
Fonds d’adaptation des collectivités 
et en mettant en œuvre le programme 
Infrastructure de loisirs du Canada dans 
l’ensemble de l’Ouest canadien. 

Les gens de l’Ouest sont aventuriers 
dans l’âme, et comme l’illustre le présent 
numéro d’Accès Ouest, DEO travaille 
fort pour soutenir les collectivités, les 
entrepreneurs et l’innovation dans cette 
région. Je suis convaincue que nos 
démarches continueront de contribuer à 
renforcer l’Ouest pour édifier un Canada 
plus fort.

Message de  
l’honorable  
Lynne Yelich	  

L’honorable Lynne Yelich
Ministre d’État à la Diversification  
de l’économie de l’Ouest canadien
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Avec le Plan d’action économique (PAE), 
le gouvernement du Canada cherche 
à contrer les effets de la récession 
mondiale au pays tout en collaborant 
avec nos partenaires internationaux afin 
de renouer rapidement avec la croissance 
économique et la prospérité à long terme 
à l’échelle internationale. 
 
Ce plan comprend d’importantes mesures 
ciblant quatre grandes priorités :
•	 réduire davantage le fardeau fiscal  

des citoyens, des familles et des  
entreprises du Canada; 

•	 effectuer des dépenses judicieuses 
pour stimuler l’économie et créer  
des emplois;

•	 aider les Canadiens les plus durement 
touchés par la récession; 

•	 renforcer le système financier et  
améliorer l’accès au crédit.

Au 11 juin 2009, 80 p. 100 des initiatives 
du PAE étaient déjà mises en œuvre.  

Le rôle de DEO dans le cadre de ce plan 
consiste à offrir le Fonds d’adaptation 
des collectivités (FAC) et le programme 
Infrastructure de loisirs du Canada 
(ILC) dans l’Ouest canadien. Ces deux 
initiatives appuient le Plan d’action 
économique du Canada en créant des 
emplois, en améliorant les infrastructures 
communautaires et en stimulant les 
économies locales dans les régions  
de l’Ouest. Ao 
 
Pour en apprendre davantage, visitez le 
site : http://www.plandaction.gc.ca.

Plan d’action 
économique du 
gouvernement  
du Canada 

Comme la plupart des autres pays du monde, le Canada est aux prises avec les 
répercussions de la récession mondiale. Les Canadiens doivent composer avec une 
diminution de l’accès au financement, de la demande en exportations canadiennes et 
des profits, et ce, en raison de la chute marquée des prix des marchandises.   

La récession mondiale a également des effets dramatiques sur les collectivités qui 
dépendent des industries des ressources naturelles – comme la foresterie, l’exploitation 
minière, l’agriculture, les pêches, le pétrole et le gaz – et sur celles qui dépendent du 
secteur manufacturier.  

En mai 2009, la ministre d’État Lynne Yelich a visité huit collectivités de l’Ouest 
canadien, tenant des tables rondes avec des représentants des chambres de 
commerce locales, des conseils municipaux, des organisations de développement 
économique, de l’industrie et des propriétaires de petite entreprise.   

« Ces tables rondes nous donnent l’occasion d’apprendre de la bouche des personnes 
concernées comment nos collectivités de l’Ouest sont touchées par le ralentissement 
économique actuel, a indiqué la ministre d’État Lynne Yelich. Ces personnes peuvent 
nous dire directement quels sont leurs besoins et comment notre gouvernement peut 
les aider à traverser cette période difficile à laquelle nous sommes tous confrontés. »    

Pendant ces visites, la ministre Lynne Yelich a appris quels étaient les effets précis de 
la récession mondiale sur les collectivités de l’Ouest canadien et a entamé un dialogue 
pour examiner des possibilités de développement économique qui stimuleraient 
l’économie à court terme et renforceraient les économies locales à long terme. Ao

À l’écoute  

des collectivités 

La ministre d’État Lynne Yelich a participé à huit tables rondes dans l’Ouest canadien.

Développement économique  
des collectivités
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Renforcer les 
collectivités 
forestières du  
Nord de la 
Saskatchewan

Eric Sylvestre, vice-chef du conseil tribal de Meadow Lake, Lynne Yelich, ministre d’État, Helen Ben, 
chef du conseil tribal de Meadow Lake, M. Darwin Obrigewitsch, maire de Meadow Lake, et Rob 
Clarke, député fédéral, à la scierie NorSask à Meadow Lake.

L’industrie forestière constitue une 
source vitale d’emplois et d’activité 
économique dans les collectivités du 
Nord de la Saskatchewan. Alors que les 
collectivités canadiennes qui dépendent 
de ce secteur s’efforcent de s’adapter 
à la récession mondiale, nous devons 
absolument continuer d’investir dans de 
nouveaux projets et des technologies qui 
permettent de diversifier les économies 
locales et de renforcer la viabilité à long 
terme des industries traditionnelles.    

En mai 2009, la ministre d’État Lynne 
Yelich s’est rendue à Meadow Lake  
pour annoncer un investissement de  
355 000 dollars dans un projet qui 
contribuera à diversifier l’économie locale 
et à appuyer l’industrie forestière du Nord 
de la Saskatchewan. L’investissement 
de DEO permettra à Meadow Lake Tribal 
Council Resource Development Inc. 
(MLTC) de rénover ses installations de 
mise à l’essai et aidera à effectuer des 
tests sur des technologies, des processus 
et du matériel pour de nouveaux produits 
du bois.   

Développement économique  
des collectivités

« Notre gouvernement est conscient que les collectivités forestières traversent une 
période difficile, a indiqué la ministre d’État Lynne Yelich. La scierie de Meadow Lake  
et la coupe du bois sont deux des activités économiques les plus importantes du Nord  
de la Saskatchewan. Notre gouvernement effectue donc cet investissement pour  
que nous puissions aider les collectivités qui en ont le plus besoin pendant cette 
récession mondiale. »   

La mise au point de technologies et de produits nouveaux aidera MLTC en lui permettant 
d’élargir ses sources de revenus potentielles et d’augmenter les possibilités d’emploi 
dans la région. Cet investissement lui permettra également de rendre ses activités plus 
efficaces et d’ajouter des produits écologiques à sa gamme de produits ligneux.   

« MLTC se réjouit de recevoir le financement de DEO afin de lancer de nouvelles 
initiatives technologiques, a affirmé Helen Ben, chef du conseil tribal. L’avenir du secteur 
forestier dépend des nouvelles idées et d’une meilleure diversification des activités. Nos 
collectivités y gagneront énormément si nous pouvons assurer un avenir prospère dans 
ce domaine. »     

Par exemple, MLTC s’associera à Cameco Corporation – une grande société minière qui 
exploite quatre mines dans le Nord de la Saskatchewan – pour concevoir un système de 
chauffage à granulé de bois. Cameco chauffe actuellement ses installations au propane, 
ce qui lui coûte 45 millions de dollars annuellement. La mise au point et l’utilisation de 
cette technologie seraient meilleures pour l’environnement et permettraient à Cameco 
d’économiser environ 30 millions de dollars en frais de chauffage chaque année. 

Cet investissement pourrait favoriser le développement d’autres produits et 
technologies, comme la production d’électricité à partir de la biomasse ligneuse, des 
technologies utilisant l’éthanol et le biodiésel, de nouveaux matériaux de construction 
composites, des textiles à base de cellulose et des produits biopharmaceutiques. Ao

5 . www.wd.gc.ca5 . www.deo.gc.ca



Qu’est-ce que le Fonds d’adaptation des collectivités? 

S’inscrivant dans le Plan d’action économique du Canada, le Fonds d’adaptation 
des collectivités (FAC) est un programme national biennal d’un milliard de dollars 
qui stimule l’économie en appuyant des projets qui créent et maintiennent des 
emplois dans les collectivités rurales. 
Le Fonds versera 306 millions de dollars sur une période de deux ans afin de 
soutenir les collectivités de l’Ouest canadien les plus touchées, comme celles qui 
dépendent principalement des industries des ressources naturelles. Diversification 
de l’économie de l’Ouest Canada (DEO) administre le Fonds dans les quatre 
provinces de l’Ouest. 

Investir dans l’industrie de l’élevage du bétail de la  
Colombie-Britannique 
En raison de la diminution de l’industrie de l’élevage du bétail et des défis posés par 
le secteur forestier, de nombreux travailleurs des collectivités rurales ne peuvent pas 
trouver d’emploi. Un financement fédéral et provincial versé récemment aux termes 
du programme Perspectives d’emploi aidera les travailleurs du milieu des ressources 
naturelles à retourner sur le marché du travail tout en améliorant l’industrie de 
l’élevage de la Colombie-Britannique.

La British Columbia Cattlemen’s Association recevra plus de 5,5 millions de dollars 
pour installer différents éléments de clôturage sur des terres publiques, ce qui 
comprend une protection le long des clôtures et le remplacement de vieilles clôtures. 

« Une initiative telle que celle-ci permet de créer des emplois rapidement afin que 
les familles et les travailleurs puissent jouir d’une certaine sécurité économique tout 
en fournissant à la région les clôtures dont elle a besoin pour protéger le bétail et les 
personnes », a déclaré la ministre d’État Lynne Yelich.  

On prévoit que 130 projets de construction et de protection de clôtures seront réalisés 
grâce à ce financement. Ces projets créeront des emplois, renforceront les économies 
locales et fourniront le long des terres publiques les clôtures requises pour protéger le 
bétail et les personnes. 

Cette initiative répond aux objectifs des gouvernements fédéral et provincial décrits 
dans le Plan d’action économique du Canada et la British Columbia’s Ranching Task 
Force, qui travaillent de concert à créer et à maintenir des emplois pour favoriser une 
économie forte, dynamique et durable. 

Le gouvernement du Canada a offert une contribution totale de 30 millions de dollars 
au programme Perspectives d’emploi de la province de la Colombie-Britannique. Ce 
programme soutient des projets qui répondent aux exigences fédérales en matière de 
financement du Fonds d’adaptation des collectivités. 

Agir concrètement  
pour les collectivités
Le Fonds d’adaptation des collectivités

Nancy Greene Raine, sénatrice, Dave Haywood-Farmer, BC Cattlemen’s Assoc., Lynne Yelich, ministre 
d’État, Bill Bennett, ministre provincial de la C.-B., Cathy McLeod, députée fédérale et Terry Lake, député 
provincial, après l’annonce de financement de juillet 2009.

Les ministres Lynne Yelich et Rona Ambrose, en 
compagnie du personnel du Provincial Forestry 
Warehouse, examinent l’équipement qui sera 
utilisé par les travailleurs embauchés dans le 
cadre du programme FireSmart. 

Investir dans l’industrie 
forestière de l’Alberta  
Le Plan d’action économique du Canada 
comprend plusieurs mesures visant à 
renforcer la compétitivité et la productivité 
du Canada. Le Fonds d’adaptation des 
collectivités, ou FAC, constitue une de  
ces mesures. 

Le 5 juin 2009, la ministre d’État Lynne 
Yelich a annoncé le premier financement 
du FAC d’un montant de 15 millions de 
dollars visant à soutenir les travailleurs 
forestiers de l’Alberta touchés par la 
récession. La province de l’Alberta a 
investi également 15 millions de dollars 
dans un projet qui permettra à la Forest 
Resource Improvement Association 
de l’Alberta de mettre en œuvre des 
projets du programme FireSmart dans 
l’ensemble de l’Alberta. 

« Nous savons que la récession globale 
affecte nos familles, nos collectivités et 
notre pays. La priorité du gouvernement 
est d’intervenir dans l’économie, a 
déclaré la ministre d’État Lynne Yelich. 
Avec le Plan d’action économique,  
nous aidons à renforcer toutes nos 
collectivités, afin qu’elles restent f 
ortes, saines et résistantes pour les 
futures générations. »

L’investissement de 30 millions de 
dollars offre un stimulus économique 
immédiat aux collectivités de l’Alberta, 
réduit les risques d’incendie de forêt 
et soutient la gestion forestière. Au 
cours des deux prochaines années, le 
programme FireSmart devrait créer  
3 000 emplois saisonniers ou 1 149 postes 
à plein temps d’une durée d’un an.

À ce jour, DEO a investi plus de 
127,6 millions de dollars dans  
124 projets du FAC dans les régions 
de l’Ouest. 
Pour obtenir plus de renseignements 
sur le Fonds d’adaptation des 
collectivités dans l’Ouest, veuillez 
consulter le site suivant : http://www.
wd.gc.ca/fra/11269.asp.  

Développement économique  
des collectivités
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David Anderson, député fédéral de Cypress Hills-Grasslands, annonce un financement du FAC pour un projet d’irrigation à Riverhurst en Saskatchewan. DEO a 
investi un montant total de 4,77 M$ pour accroître la capacité d’irrigation dans le Sud de la Saskatchewan.

Investir dans l’industrie agricole de la Saskatchewan
En raison des niveaux de précipitation très bas en Saskatchewan, les cultures n’ont pas 
reçu les chutes de pluie nécessaires pour assurer leur croissance. Un investissement 
effectué récemment aux termes du Fonds d’adaptation des collectivités aidera les 
collectivités à pallier les prochaines périodes de sécheresse et stimulera l’économie en 
cette période de récession. 

« Nous investissons pour aider les producteurs à traverser cette période difficile, 
a déclaré le député fédéral David Anderson. De tels investissements créent et 
protègent des emplois tout en aidant les agriculteurs à relever les défis auxquels 
ils sont confrontés. »

Le financement des projets de Riverhurst Irrigation District Inc. et de Luck Lake 
Irrigation District Inc. aideront à embaucher des entrepreneurs qui concevront et 
construiront des réseaux de distribution d’eau et installeront des canalisations et 
le matériel connexes utilisés pour la distribution d’eau. Chaque district d’irrigation 
s’occupera de l’achat et de l’installation des réseaux électriques et des pompes 
requis pour desservir les projets dans leurs secteurs respectifs. L’ensemble de 
ces projets résultera en la création de 32 emplois à long terme durables dans 
l’industrie agricole et à la création de 118 emplois indirects à long terme liés au 
soutien et au service de cette industrie. 

Le Riverhurst Irrigation District Inc. et le Luck Lake Irrigation District Inc. aideront 
à renforcer les débouchés économiques dans les collectivités de Riverhurst, 
Central Butte, Lucky Lake et Birsay, et dans les municipalités rurales de Maple 
Bush, Enfield, Coteau et Canaan.

Le financement fédéral de plus de 3,3 millions de dollars est tiré du Fonds 
d’adaptation des collectivités (FAC). Le ministère de l’Agriculture de la 
Saskatchewan octroie un montant additionnel de 370 000 dollars à cette initiative.

Le FAC embarque en investissant dans une ligne ferroviaire sur 
courte distance au Manitoba 
Les trains rouleront bientôt le long de la ligne du chemin de fer située à l’ouest de 
Morden, ce qui aidera les producteurs agricoles du Sud du Manitoba à réduire leurs 
frais de transport. 

Le financement fédéral de 1 million de dollars provenant du Fonds d’adaptation 
des collectivités soutient la Boundary Trail Railway Company (BTRC) qui exploitera 
une ligne ferroviaire sur courte distance pour desservir les collectivités de 
Morden, Manitou, Darlingford, La Rivière et les municipalités rurales de Stanley 
et Pembina. Elle offrira un service de transport sur rail aux producteurs agricoles 
et autres entrepreneurs de la région sur le tronçon entre Morden et Binney Siding 
immédiatement à l’ouest de Manitou. 

Développement économique  
des collectivités
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« Le financement fédéral était la 
dernière pièce du casse-tête. Nous 
sommes persuadés que grâce à 
l’annonce de l’important financement 
fédéral faite aujourd’hui, la BTRC va 
pouvoir soutenir énergiquement les 
producteurs locaux, mais aussi les 
économies des collectivités desservies 
par la ligne ferroviaire », a déclaré 
Kevin Friesen, président de la BTRC. 

Les collectivités bénéficieront 
grandement de ce projet qui 
réduira les coûts de transport et de 
remorquage des agriculteurs locaux, 
engendrant ainsi une augmentation 
de leur rentabilité. Le projet va créer 
ou maintenir des emplois à plein 
temps et à temps partiel, amener de 
nouveaux projets de construction 
d’immeubles commerciaux dans 
plusieurs communautés, générer des 
nouvelles recettes fiscales et conserver 
les recettes existantes de la ligne 
ferroviaire pour les administrations 
locales, accroître la demande pour les 
fournitures des entreprises locales, 
rehausser l’attrait de la région auprès 
des industries cherchant à s’établir 
dans des collectivités rurales et 
conserver les recettes des entreprises 
dans les collectivités locales.  

Jusqu’à 250 wagons à céréales 
circuleront sur la ligne d’ici la fin  
de l’année. Ao



Un financement de l’ILC fait  
des vagues à Edmonton 
Les travaux de réaménagement et de 
construction de la plus vieille piscine 
d’Edmonton ont commencé en août 2009 
et permettront de moderniser et de rendre 
accessible à tous les groupes d’âge cette 
installation extérieure. 

Le financement fédéral de 1 million de 
dollars, versé dans le cadre du programme 
Infrastructure de loisirs du Canada (ILC), 
créera des emplois et assurera que la 
piscine Queen Elizabeth continue à servir 
les Edmontoniens comme elle le fait 
depuis 80 ans. 

« Ce financement nous permettra non 
seulement de construire la piscine, mais 
aussi d’ajouter de nombreux éléments 
importants, ce qui aurait été impossible 
autrement, affirme John Stobbe, président 
de Friends of the Queen Elizabeth Pool 
Society. Les citoyens d’Edmonton auront 
de nouveau accès à une piscine extérieure 
de première classe, qui deviendra une 
source de fierté pour les résidants de la 
vallée fluviale d’Edmonton. » 

L’investissement du programme ILC 
finance la construction d’une piscine de 
six couloirs, qui comprendra une zone de 
plongeon et d’autres activités. Au nombre 
des composantes supplémentaires 
figureront une descente facilement 
accessible aux enfants et aux personnes 
âgées, des tremplins, un parc à jets d’eau, 
une aire de pique-nique et des systèmes 
mécaniques et de filtration. 

La nouvelle piscine devrait ouvrir à l’été 2011. 

Le programme ILC finance  
l’aréna de Young  
Les améliorations réalisées cet hiver à 
l’aréna Centennial de Young créeront 
des emplois et offriront accès à des 
installations de loisirs à la collectivité.
« Notre aréna est un élément essentiel de 
notre collectivité, a déclaré Robert Speiser, 
maire du village de Young. Sans l’aide des 
gouvernements fédéral et provincial, nous 
n’aurions pas pu commencer nos travaux 
cet hiver. » 

Les travaux de rénovation incluent 
l’installation d’un éclairage d’urgence, 
des éléments électriques, des réparations 
à la plomberie et un système d’extinction 
d’incendie pour améliorer la sécurité 
des utilisateurs et prolonger la vie de 
l’installation. Ce projet créera cinq emplois 
à court terme. 

Le coût total des améliorations à 
l’aréna est évalué à 15 863 dollars. Le 
financement fédéral est versé sous 
l’égide du programme Infrastructure de 
loisirs du Canada (ILC). La province de 
la Saskatchewan et le village de Young 
fourniront chacun également un tiers des 
coûts admissibles. 

L’ILC finance un club de  
football à Winnipeg 
Le remplacement de sa surface de gazon 
synthétique donnera une nouvelle vie au 
terrain du Club de football East Side Eagles. 

Le club remplacera en effet la surface 
de gazon synthétique de son terrain de 
football améliorant ainsi les installations 
récréatives utilisées par les résidants  
de Winnipeg.

« Le Club de football East Side Eagles 
se félicite de recevoir une contribution 
pour son projet de remplacement de 
gazon, a déclaré Ian Brown, président du 
Club de Football East Side Eagles. Cet 
investissement aura des retombées dans 
toute la communauté du sport amateur de 
la province, en particulier pour les  
37 000 participants et plus qui utilisent 
notre installation chaque année et 
qui devraient en profiter pendant de 
nombreuses années encore. »

Le coût total du projet s’élève à  
568 000 dollars. Le financement fédéral 
de 212 000 dollars est tiré du programme 
Infrastructure de loisirs du Canada 
(ILC). La contribution de la province du 
Manitoba s’élève à 50 000 dollars. Ao 

Le programme  
ILC à l’œuvre  
dans l’Ouest  
canadien

Don Crocket, John Stobbe, la ministre Rona Ambrose 
et la conseillère Jane Batty avec une représentation 
artistique de la piscine Queen Elizabeth.

 La ministre d’État Lynne Yelich et les résidants  
de Young célèbrent les améliorations à l’aréna  
de Young.

DEO octroie déjà du financement 
dans le cadre de ce programme, soit 
42 millions de dollars dans 254 projets 
de l’ILC dans des collectivités de 
l’Ouest canadien.

À ce jour, le financement accordé
dans le cadre de l’ILC a aidé à rénover : 
- plus de 100 arénas;
- plus de 40 installations polyvalentes;
- plus de 30 parcs et pistes cyclables et  
	 de conditionnement physique;
- plus de 20 terrains de sport;
- plus de 15 piscines;
- plus de 30 autres installations, comme  
	 des pistes de curling, des gymnases, et  
	 des terrains de tennis, de basket-ball,  
	 de volley-ball et autres.

Un financement de l’ILC réunit des générations à New Westminster 
Depuis plus de 50 ans, le Century House Centre for Active Living à New Westminster, en 
Colombie-Britannique, offre un large éventail de programmes de loisirs aux personnes 
âgées de la région. Maintenant, grâce à un financement fédéral de plus de  
900 000 dollars versé sous l’égide du programme Infrastructure de loisirs du Canada 
(ILC), la ville de New Westminster pourra rénover et agrandir le centre afin de mieux 
servir la communauté. 

Le projet prévoit l’installation de nouvelles salles de bains et de divers équipements 
aux abords du terrain de sport et l’amélioration globale des services en vue de nouveaux 
usages. Un agrandissement de 4 000 pieds carrés permettra d’organiser de nouvelles 
activités intergénérationnelles au centre. Les travaux de construction devraient 
commencer à l’automne et les nouvelles installations devraient être prêtes en 2010. 
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Le programme Infrastructure de loisirs 
du Canada (ILC) verse 500 millions de 
dollars à l’échelle nationale dans les 
projets de réfection des installations de 
loisirs du Canada qui peuvent être menés 
à bien d’ici le 31 mars 2011. 

Ce programme a pour but de stimuler 
l’économie et de contribuer à atténuer les 
répercussions de la récession mondiale en 
faisant augmenter l’ensemble des activités 
de construction dans les infrastructures 
récréatives. Il encourage également les 
citoyens à faire de l’activité physique et 
favorise le renforcement des collectivités. 

Diversification de l’économie de l’Ouest 
Canada est responsable de la mise en 
œuvre du programme dans l’Ouest 
canadien, la première affectation s’élevant 
à près de 54 millions de dollars. Le reste 
des fonds sera versé au cours des deux 
prochaines années selon le nombre de 
demandes que le Ministère recevra. Les 
projets seront sélectionnés en fonction de 
leur valeur et de la capacité à commencer 
les travaux rapidement. Ao    

Pour obtenir plus de renseignements sur 
le programme Infrastructure de loisirs du 
Canada dans l’Ouest, veuillez consulter le 
site suivant :  
http://www.wd.gc.ca/fra/11264.asp.

Qu’est-ce que 
le programme 
Infrastructure de 
loisirs du Canada? 

Parti d’un seul campus des technologies aérospatiales (Aerospace Technology Campus), 
installé dans l’aéroport international de Vancouver, l’Institut de technologie de la 
Colombie-Britannique (ITCB) est devenu le chef de file de la formation aérospatiale sur 
la côte Ouest. Comme l’établissement est doté d’installations et d’équipements à la fine 
pointe de la technologie, ses étudiants ont accès à du matériel, à des logiciels et à des 
simulateurs d’aviation dernier cri.

Le campus des technologies aérospatiales, qui a ouvert ses portes en 2007, est la plus 
importante école d’aérospatiale au Canada. D’une superficie de plus de 300 000 pieds 
carrés, il offre assez d’espace pour accueillir 20 avions d’entraînement et permet à l’ITCB 
de former plus d’étudiants.

Au cours des dernières années, DEO a, à plusieurs reprises, contribué à équiper le 
campus des outils nécessaires pour former la prochaine génération de chefs de file  
en aérospatiale.

Plus récemment, DEO a accordé 80 000 dollars pour le développement d’un logiciel 
spécialisé destiné à un ordinateur diagnostique de bord donné par Honeywell Aerospace. 
L’équipement permet de familiariser les étudiants de l’ITCB aux principes d’avionique et 
les aide à acquérir l’expérience pratique nécessaire pour intégrer le marché du travail. 

« La technologie constitue le fondement de l’enseignement offert à l’ITCB. L’appui de 
Diversification de l’économie de l’Ouest Canada consolidera la relation étroite que nous 
entretenons déjà avec Honeywell, l’un de nos principaux partenaires industriels, souligne 
Don Wright, président de l’ITCB. De plus, cet appui permettra à l’ITCB de fournir une 
formation et une technologie de pointe à ses étudiants en aérospatiale. » 

Le soutien accordé par DEO vient compléter des investissements précédents qui 
renforcent l’infrastructure de recherche et de formation de l’ITCB. En 2006, DEO a fourni 
2 millions de dollars pour lui permettre d’acquérir FIRSTplus, une tour de contrôle 
virtuelle avec vue extérieure et une simulation de radar virtuel qui reproduit les situations 
de gestion de la circulation aérienne en route et au terminal. La technologie peut servir 
à d’autres applications, comme la sécurité nationale, la sécurité lors d’événements 
spéciaux et la préparation en cas de désastre.  

Ces investissements permettent à l’ITCB d’offrir toute une gamme de certificats,  
de diplômes et de programmes menant à un grade, allant des techniques d’entretien 
des aéronefs à la formation de pilote professionnel, en passant par l’administration 
aéroportuaire. Comme l’industrie aérospatiale anticipe une forte demande de  
diplômés qualifiés, les investissements de DEO aideront l’ITCB à former le personnel 
hautement qualifié nécessaire pour satisfaire la demande et assurer l’avenir de  
l’industrie aérospatiale. Ao

Décollage de  
la formation  
en aérospatiale 
en C.-B.

L’ITCB offre des cours de formation :

•	 en opérations aéroportuaires; 
•	 de technicien/technicienne de turbines à gaz d’aéronef;
•	 de chef technicien/technicienne d’entretien d’aéronefs catégorie « E » (avionique);
•	 de chef technicien/technicienne d’entretien d’aéronefs catégorie « M » (maintenance); 
•	 de chef technicien/technicienne d’entretien d’aéronefs catégorie « S » (structures);
•	 de technicien/technicienne de systèmes mécaniques d’aéronefs; 
•	 de technicien/technicienne de construction de structures d’aéronefs; 
•	 en compagnie aérienne et exploitation des vols (pilote professionnel).
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Marc Warawa, député fédéral de Langley, 
annonce l’octroi d’un financement de  
80 000 dollars à l’ITCB en mai 2008.
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Qu’il ait été construit il y a presque 100 ans n’empêche pas le plus ancien des 
établissements techniques publics du pays d’être tourné vers l’avenir. Le Southern 
Alberta Institute of Technology (SAIT) mise sur les plus récents progrès en matière de 
matériel de formation pour s’assurer que ses étudiants obtiendront du succès sur le 
marché du travail.

DEO travaille en étroite collaboration avec le SAIT afin de renforcer la compétitivité 
des petites et moyennes entreprises (PME) dans les secteurs de l’énergie, de la 
fabrication et de la construction. En 2006, DEO a accordé des fonds au Centre for 
Innovative Information Technology Solutions (CIITS) du SAIT pour contribuer à accélérer 
l’adoption des technologies de l’information.  

Le Centre aidera les entreprises en leur offrant des analyses des processus et des 
activités, leur fournira un environnement de formation non rattaché à un fournisseur 
donné et leur permettra de travailler avec des produits et des systèmes de technologies 
de l’information de pointe. L’objectif du Centre est de combler les lacunes en matière 
de formation et de perfectionnement dans les entreprises pour les aider à réaliser 
des économies.

Plus récemment, DEO s’est engagé à verser 4 millions de dollars pour développer 
et équiper le nouvel Enerplus Innovation Centre du SAIT. Grâce à cet investissement, 
le SAIT achètera et installera des systèmes de simulation environnementale et de 
systèmes de confinement pour ses laboratoires. Le nouvel équipement aidera les 
entreprises à traduire leurs idées en applications commerciales en leur permettant 
de simuler et de valider de nouvelles technologies et de raffiner leurs produits et leurs 
façons de faire.  

À long terme, l’installation facilitera l’arrivée sur le marché de produits, de façons 
de faire et de technologies qui contribueront à la croissance et à l’émergence d’une 
nouvelle génération d’entreprises. En investissant au total 5 millions de dollars dans les 
activités de développement de la recherche appliquée et de commercialisation du SAIT, 
DEO appuie les travailleurs qualifiés, les innovateurs et les entreprises qui aideront 
l’économie de l’Ouest à se démarquer au cours des années à venir. Ao

Un établissement albertain qui 
carbure à l’innovation

De gauche à droite, Alex Zahavich, directeur des services de recherche appliquée et d’innovation du 
SAIT, Irene Lewis, PDG du département de polytechnique du SAIT, le ministre Jim Prentice et Devinder 
Shory, député de Calgary-Nord-Est, assistent à une démonstration d’équipement dans le laboratoire de 
robotique du SAIT lors de l’annonce du financement accordé par DEO au Enerplus Innovation Centre 
du SAIT.

Le génie en géomatique – science 
consistant à recueillir, à analyser et à 
interpréter des données géographiques 
– est l’une des sciences de l’information 
dont la croissance est la plus rapide au 
monde. Avec des applications telles que 
l’arpentage, la foresterie, l’agriculture, la 
prospection de pétrole et de gaz, le suivi 
des biens et la navigation par satellite, 
la commercialisation des technologies 
géomatiques joue un rôle de plus en  
plus important pour renforcer  
l’économie canadienne.

La Schulich School of Engineering 
de l’Université de Calgary est en train 
de se démarquer dans le domaine de 
la géomatique. Considérée comme l’un 
des établissements de recherche sur le 
système mondial de satellites de navigation 
(GLONASS) les plus avancés au monde, la 
Schulich School possède les droits de plus 
de 200 logiciels.  

En septembre 2008, DEO a accordé à la 
Schulich School un montant de 800 000 
dollars pour contribuer au développement 
de la prochaine génération de technologies 
relatives au système mondial de localisation. 
Grâce à ces fonds, les chercheurs du groupe 
Position, Location and Navigation (PLAN) 
concevront un prototype perfectionné de 
récepteurs pour signaux GLONASS. Les 
nouveaux récepteurs tireront profit des 
récents progrès effectués dans le domaine 
des logiciels et des réseaux pour accroître 
l’exactitude et la fiabilité des satellites.

Le Canada n’est devancé que par les 
États-Unis pour ce qui est de la valeur des 
exportations relatives au système mondial 
de localisation. Plus particulièrement, 
Calgary est en train de devenir la plaque 
tournante d’une large part des activités du 
Canada en géomatique. 

Un investissement 
qui renforce le 
leadership de 
l’Alberta dans le 
domaine du génie  
en géomatique
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Compte tenu du fait que la moitié des 
réserves mondiales de pétrole restantes 
se trouvent enfermées dans des 
gisements « non conventionnels », 
comme les sables bitumineux et le 
schiste, les entreprises ont tout intérêt 
à trouver des moyens d’extraire une 
quantité accrue de la ressource du 
sol tout en réduisant les coûts et les 
répercussions environnementales.  

À l’heure actuelle, la méthode la plus 
couramment employée pour extraire le 
pétrole recourt à la vapeur, ce qui requiert 
un investissement considérable tant 
sous forme d’énergie que sous forme 
d’eau. Qu’à cela ne tienne, l’équipe du 
Centre de recherche en technologie 
pétrolière (CRTP) de Régina a récemment 
entrepris deux projets de recherche visant 
à accroître l’efficacité des techniques 
d’extraction pétrolière tout en réduisant la 
pression exercée sur les ressources.  

« Le développement de technologies 
avancées d’extraction pétrolière a le 
potentiel d’accroître l’efficacité globale du 
procédé d’extraction, tout en réduisant les 
effets environnementaux ainsi que le coût 
global pour l’industrie, affirme la ministre 
d’État Lynne Yelich. La commercialisation 
de ces technologies pourrait avoir un effet 
considérable à long terme sur l’économie 
canadienne en plus de raffermir la 
position de l’Ouest en tant que chef de 
file en matière d’innovation. » 

Le premier projet vise à éliminer 
l’utilisation de la vapeur dans l’extraction 
du bitume des sables grâce à l’utilisation 
de solvants au lieu de l’eau. L’extraction 
par vapeurs de solvants consiste à 
injecter des solvants (comme le propane 
et le butane) dans un réservoir afin de 
faciliter l’extraction du pétrole. 

Le procédé ne requiert pas de chauffage 
pour extraire le pétrole; on n’a donc pas 
besoin d’utiliser de l’eau et aucun CO2 
n’est produit. S’il est déterminé que la 
technologie est viable et qu’on l’applique 
dans tous les projets d’extraction à la 
vapeur du Canada, on pourrait réduire 
les émissions de CO2 de 85 millions 
de tonnes pendant toute la durée de 
l’exploitation des sables bitumineux et du 
pétrole lourd. Cela équivaut à la quantité 
d’émissions produites par environ 850 
millions de barils de pétrole.

Pour ce qui est du deuxième projet, il 
consistera à examiner la possibilité de 
réinjecter du gaz de combustion dans 
les réservoirs de sables bitumineux afin 
d’accroître l’efficacité de l’extraction du 
pétrole et de réduire les émissions de  
gaz à effet de serre. La majeure partie  
du gaz de combustion produit au cours 
du procédé d’extraction est brûlé dans  
les installations de récupération du 
pétrole puis relâché dans l’atmosphère, 
ce qui accroît les émissions de gaz à  
effet de serre.   

« L’appui continu du gouvernement du 
Canada pour nos travaux de recherche 
sur la récupération assistée du pétrole 
est déterminant afin d’aider l’industrie 
pétrolière à prospérer, même si l’accès 
aux réserves devient de plus en plus 
difficile, a affirmé Carolyn Preston, 
directrice exécutive du CRTP. Par la 
même occasion, le gouvernement fédéral 
offre un appui financier pour développer 
des technologies visant à réduire les 
répercussions sur l’environnement. »  

Étant donné le taux de récupération 
actuel des réserves de pétrole lourd, 
d’environ 10 p. 100, et la valeur des 
ressources pétrolières actuellement 
irrécupérables, estimée à environ 1 
billion de dollars, l’amélioration des 
technologies d’extraction pétrolière 
pourrait bien avoir des répercussions 
économiques majeures pour l’Ouest 
canadien. On estime que même un gain 
d’efficacité de 1 p. 100 permettrait de 
produire 350 millions de barils de pétrole 
supplémentaires, ce qui rapporterait 
approximativement 17 milliards de dollars 
aux économies de la Saskatchewan et  
du Canada.

Les projets, qui se dérouleront jusqu’en 
2011, ont reçu un total de 2,5 millions de 
dollars de financement provenant de DEO 
et de Ressources naturelles Canada en 
février 2009. Ao

Améliorer la  
technologie  
d’extraction 
du pétrole
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Carolyn Preston, directrice exécutive du CRTP et Ernie Pappas, vice-président, Énergie, du Saskatchewan 
Research Council, montrent à la ministre d’État Lynne Yelich la maquette tridimensionnelle représentant 
les gisements de pétrole au cours d’une visite du laboratoire du CRTP.
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À l’Université du Manitoba, une installation informatique de haute performance 
(IIHP) entrera en service pour contribuer à répondre aux besoins grandissants des 
chercheurs. Au cours des dernières années, le besoin pour une IIHP s’est de plus en 
plus fait sentir en raison de la vaste gamme d’applications de la technologie.

L’IIHP est un environnement informatique intégré utilisé en sciences, en génie et en 
affaires. Elle procure aux chercheurs une façon de simuler des régimes climatiques, 
de modéliser le comportement de médicaments salvateurs et de réaliser des calculs 
astronomiques complexes. Dernièrement, l’IIHP a été employée pour effectuer des 
calculs dans de nouveaux domaines tels que les sciences médicales, les transports et 
les opérations financières. 

Le nouveau système d’IIHP réduira le temps requis pour réaliser des calculs 
complexes. On n’en parlera plus en termes de mois et de semaines, mais bien de jours 
et d’heures, ce qui permettra aux chercheurs de l’Université d’acquérir un avantage 
concurrentiel. Une fois en service, l’installation pourra aussi bien simuler la façon 
dont les rayonnements affectent le corps humain que modéliser les économies et les 
possibilités de futures infrastructures.

L’investissement de 2,1 millions de dollars de Diversification de l’économie de l’Ouest 
Canada (DEO) servira à construire une installation à usage spécifique qui abritera le 
nouvel ordinateur, ce qui permettra à l’Université du Manitoba de mettre hors service 
son système d’IIHP actuel, Polaris.   

« Il est fondamental d’accomplir des progrès en science et en technologie pour 
accroître la compétitivité de l’économie canadienne, affirme la ministre d’État Lynne 
Yelich. Notre investissement dans cette installation informatique de haute performance 
améliorera la qualité de la recherche canadienne dans de multiples champs d’études et 
mènera au développement et à la commercialisation de nouvelles technologies. »  

L’installation informatique sera par ailleurs utilisée par les 14 universités qui forment 
le Western Canada Research Computing Grid (WestGrid) pour relever des défis 
mathématiques dans des domaines tels que les transports et les finances. Elle servira 
aussi à Compute Canada, l’organisme qui réunit les établissements d’enseignement 
de calcul de haute performance du Canada et travaille à faire en sorte que le Canada 
récolte les avantages concurrentiels internationaux associés au calcul de haute 
performance au cours des 15 prochaines années

Une installation informatique  
de haute performance  
pour améliorer la  
recherche canadienne

M. Gerry Miller, directeur exécutif, Services et  
technologies de l’information, fait visiter l’IIHP de 
l’Université du Manitoba à la ministre d’État Lynne Yelich.

Le député fédéral Rod Bruinooge, la ministre Lynne Yelich, le ministre Vic Toews et le ministre Steven 
Fletcher avec des représentants de l’U. du M. après l’annonce.

 
Quel type de recherche  
peut-on mener grâce à l’IIHP?
L’IIHP possède un vaste éventail 
d’applications, mais il importe de 
souligner que plusieurs projets 
particulièrement novateurs seront 
prochainement réalisés au sein de 
l’Université du Manitoba. Par exemple, 
des chercheurs d’Action cancer Manitoba 
utiliseront l’installation informatique pour 
simuler la façon dont les rayonnements 
pour le diagnostic médical voyagent 
dans le corps. Les visualisations 
scientifiques ainsi produites auront le 
potentiel d’entraîner des changements 
fondamentaux dans la façon dont les 
patients sont diagnostiqués et traités.

Le département de génie électrique 
et informatique de l’Université mettra 
à contribution l’IIHP pour modéliser 
un réseau électrique haute tension. La 
mise à l’essai par simulation du réseau 
permettrait aux chercheurs de calculer et 
de gérer le flux irrégulier d’alimentation 
électrique projeté des nouvelles sources 
d’électricité renouvelable, dont les parcs 
éoliens et les réseaux solaires. Dans 
le même ordre d’idées, la faculté des 
sciences de la terre et de l’environnement 
se servira de l’IIHP pour améliorer les 
prévisions météorologiques destinées à 
l’exploitation de ces parcs éoliens.

L’IIHP peut être employée comme 
moteur d’innovation de premier 
ordre et, compte tenu de son vaste 
éventail d’applications, elle représente 
une possibilité considérable de 
développement économique pour 
contribuer à la création de produits, de 
technologies et de services novateurs. Ao
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L’industrie canadienne des pâtes et papiers a radicalement changé au cours des 
dernières décennies. Elle a dû s’adapter à des marchés variables et faire usage d’idées 
et de technologies novatrices pour accroître son efficacité et sa productivité. Pour 
survivre à la conjoncture économique instable d’aujourd’hui, il est plus important que 
jamais pour l’industrie de réduire ses frais d’exploitation et d’accroître sa durabilité à 
long terme. 

Établie à Vancouver, l’organisation sans but lucratif FPInnovations lance un projet qui, 
espère-t-elle, révolutionnera l’industrie des pâtes et papiers d’une nouvelle manière, soit 
en réduisant au maximum les quantités d’énergie utilisées et la quantité d’émissions 
produites pour fabriquer du papier.  

Le système de gazéification Nexterra est la première chaudière de pâtes et papiers 
fonctionnant au biogaz dans le monde. Si tout fonctionne comme prévu, le système 
promet de réduire massivement les frais d’exploitation de l’industrie tout en réduisant 
la consommation de combustibles fossiles ainsi que les émissions de gaz à effet de 
serre dans tout un éventail d’applications industrielles. 

En janvier 2009, DEO et Ressources naturelles Canada ont annoncé un 
investissement de plus de 2,8 millions de dollars pour la mise au point et la 
commercialisation de la nouvelle technologie. La part de DEO, qui s’élève à près de  
1,2 million de dollars, permettra à FPInnovations d’effectuer des démonstrations du 
produit partout dans l’Ouest canadien.  

La mise en marché de cette nouvelle technologie appuie les objectifs de DEO qui sont 
d’encourager l’innovation et d’accroître la productivité des industries traditionnelles 
du Canada. Pour le moment, les chaudières de l’industrie forestière consomment du 
gaz naturel pour produire la vapeur et l’eau nécessaires à la fabrication de produits 
de papier. Le système de gazéification Nexterra serait le premier au monde à faire 
fonctionner une chaudière industrielle à partir d’un gaz synthétique pour produire  
du papier. 

Commercialiser des technologies 

propres dans l’industrie des  

pâtes et papiers

FPInnovations

FPInnovations travaille afin d’optimiser 
la chaîne de valeur du secteur forestier 
en créant de nouveaux produits et 
débouchés dans un esprit de durabilité. 
L’organisation emploie plus de 600 
personnes au sein de laboratoires de 
recherche et de bureaux de transfert 
de la technologie aux quatre coins du 
pays. Pour plus de renseignements, 
veuillez visiter :  
http://www.fpinnovations.ca/. 

 La ministre d’État Lynne Yelich rencontre Erol Karacabeyli de FPInnovations lors de la visite du 
Centre de FPInnovations en janvier 2009.

Le système Nexterra sera installé dans une 
usine de mouchoirs de l’entreprise Kruger 
Products Ltd. à New Westminster, en C.-B. 
La chaudière brûlera du gaz de synthèse 
généré à partir de résidus ligneux produits 
localement au lieu du gaz naturel. Une fois en 
place, le système Nexterra devrait permettre 
de réduire les frais d’exploitation des usines 
de plusieurs millions de dollars et d’utiliser le 
gaz naturel remplacé pour chauffer  
3 500 maisons pendant un an au Canada. 

Nexterra entraînera aussi une réduction 
des émissions de gaz à effet de serre de 
l’usine de plus de 22 000 tonnes par année, 
ce qui équivaut à retirer près de  
5 500 voitures de la circulation au Canada.

« Notre nouvelle usine de Westminster 
étant située en zone urbaine, nous 
devions nous procurer la forme d’énergie 
la plus propre qui soit, et dans un climat 
économique incertain, nous avions aussi 
besoin de la forme d’énergie la plus 
économique, affirme Frank van Biesen, vice-
président de la Technologie chez Kruger 
Products Ltd. Le système de gazéification de 
la biomasse Nexterra permet de relever ces 
deux défis en réduisant considérablement 
les émissions de gaz à effet de serre ainsi 
que les coûts énergétiques. » Ao

13 . www.deo.gc.ca
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Depuis toujours, les ressources naturelles abondantes qui couvrent le vaste territoire 
de l’ouest canadien sont cruciales pour la croissance et la prospérité économiques de 
cette région. même si ces ressources représentent une force économique clé, l’ouest 
canadien se tourne vers le ciel et les étoiles pour diversifier son assise économique. 
aujourd’hui, l’innovation technologique dans le secteur de l’aérospatiale est 
rapidement en train de devenir le signe distinctif de l’économie de l’ouest.

actuellement, ce florissant secteur peut s’enorgueillir de générer plus de 4 milliards 
de dollars par année et d’employer 15 000 personnes, dont la majorité offrent de 
l’expertise en ingénierie, en technologie et en gestion. un grand nombre des  
450 entreprises de l’ouest qui œuvrent dans l’aérospatiale développent leur clientèle 
internationale, qui comprend l’aviation commerciale, la défense et la sécurité, ainsi que 
des segments du marché spatial.

ce progrès est le complément d’une tendance nationale. Dans l’ensemble, l’industrie 
aérospatiale canadienne est la quatrième en importance dans le monde, après les états 
unis, la grande-Bretagne et la France.

pour aider à renforcer l’industrie de l’aérospatiale dans l’ouest, Diversification de 
l’économie de l’ouest canada (Deo) travaille en partenariat à des projets qui stimulent 
l’innovation et la formation en aérospatiale dans cette région. 

en outre, le ministère collabore avec la Western aerospace alliance (Waa) à la 
découverte de marchés nationaux et internationaux potentiels pour le secteur de 
l’aérospatiale de l’ouest en ouvrant des perspectives de développement commercial. il 
encourage la Waa à participer aux principaux salons commerciaux de l’industrie. 

en 2007, Deo a organisé une mission commerciale aux états-unis pour mettre des 
entreprises de l’ouest canadien en contact avec Boeing et lockheed martin. un an 
plus tard, Boeing a annoncé la signature de contrats de plus de 157 millions de dollars 
avec des entreprises de l’ouest canadien, y compris : avcorp pour 747 assemblages 
d’éléments de tôlerie légers; hydratech ltd. pour des travaux sur la flotte de c-17 
globemaster des Forces canadiennes; et seD pour des stations terrestres de liaison 
de connexion et des systèmes de télémesure. en 2008, Deo était représenté lors 
du salon de l’aéronautique de Farnborough, et en 2009, le ministère a travaillé en 
partenariat avec la Waa pour aider cette dernière à coordonner sa présence au salon 
de l’aéronautique et de l’espace de paris-le Bourget.

Deo joue un rôle clé en aidant les entreprises de 
l’ouest à tirer parti de la politique des retombées 
industrielles et régionales du gouvernement 
fédéral. la politique exige que les entrepreneurs 
investissent au canada pour que ce dernier tire 
un meilleur rendement des fonds dépensés  
sous la forme d’investissements industriels  
et régionaux.

photo, avec la permission du ministère de la  
Défense nationale.

MANItOBA : CONCeptION et 
DÉvelOppeMeNt De SAtellIteS 
installée à Winnipeg, l’entreprise 
Bristol aerospace limited a été choisie 
par l’agence spatiale canadienne 
pour concevoir et développer la petite 
plateforme satellitaire mac 200, une  
technologie unique pouvant s’adapter à 
différents types de missions. le satellite 
sera lancé en 2009 dans le cadre de la 
mission cassiope, qui effectuera des 
recherches sur l’environnement spatial 
et la démonstration d’une technologie de 
télécommunication avancée.  
(photo, avec la permission de Bristol  
aerospace limited)

SASkAtChewAN : pROgRAMMe 
D’eNtRAîNeMeNt eN vOl De  
l’OtAN Au CANADA 
en partenariat avec l’industrie, le 
gouvernement fédéral offre une formation 
de niveau international aux pilotes  
militaires du canada et de l’étranger 
à moose Jaw, en saskatchewan, et à 
cold lake, en alberta, dans le cadre du 
programme d’entraînement en vol de 
l’otan au canada (nFtc).  
(photo, avec la permission du nFtc)

l’INNOvAtION eN AÉROSpAtIAle DANS l’OueSt

COlOMBIe-BRItANNIque : MISSION De 
lA CONStellAtION RADARSAt 
macDonald, Dettwiler and associates 
limited (mDa) travaille à la mission de la 
constellation raDarsat, une constellation 
de trois astronefs identiques qui garantiront 
la continuité des données acquises en 
bande c pour les utilisateurs des données 
de raDarsat 2. la mission contribuera 
aux efforts du canada pour assurer un 
développement durable, mieux gérer les 
ressources naturelles et les écosystèmes, 
et maintenir la sécurité et la souveraineté 
dans l’arctique canadien.  
(photo, avec la permission de mDa)
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l’OueSt 
CANADIeN : 

le FOYeR D’uNe 

INDuStRIe 

AÉROSpAtIAle 

FlORISSANte

l’industrie aérospatiale de l’ouest canadien génère des 
revenus annuels de plus de 4 milliards de dollars et emploie 
quelque 15 000 personnes, essentiellement des experts  
dans les domaines de l’ingénierie, de la technique et de la 
gestion. l’industrie aérospatiale canadienne s’est hissée 
en quatrième position à l’échelle mondiale, après les états-
unis, la grande-Bretagne et la France.

leS AvANtAgeS De l’INDuStRIe AÉROSpAtIAle De l’OueSt CANADIeN
l’ouest canadien offre des coûts concurrentiels et des conditions favorables au 
commerce. les coûts des entreprises ainsi que de la main-d’œuvre et des avantages 
sociaux y sont parmi les plus faibles de tous les pays du g7.
la solide infrastructure de recherche-développement du canada constitue un avantage  
de plus; en effet, les entreprises aérospatiales établies au canada investissent plus de 
1 milliard de dollars par année en recherche-développement. le succès de l’ouest 
canadien dans le secteur de l’aérospatiale est ainsi fondé sur des avantages 
concurrentiels multiples. en outre, les entreprises aérospatiales de cette région possèdent 
une expertise et un leadership qui ont fait leurs preuves dans les domaines suivants :
•	entretien,	réparation	et	révision	d’aéronefs;
•	systèmes	de	véhicules	sans	pilote;
•	innovation	dans	le	domaine	des	matériaux	composites;
•	systèmes	avioniques;
•	communications	et	télédétection	par	satellite;
•	formation	et	simulation.

•	 Standard	Aero	compte	parmi	les	plus	
grandes sociétés indépendantes de 
réparation et de remise en état de petits 
moteurs à turbine du monde;

•	 Bristol	Aerospace	Ltd.	conçoit,	fabrique	
et répare des groupes motopropulseurs, 
des pièces métalliques et composites, 
et se spécialise également dans la 
conception et la fabrication de petits 
satellites et de systèmes de roquettes;

•	 Boeing	Winnipeg,	la	plus	grande	usine	
de matériaux composites aérospatiaux 
du canada, conçoit, met au point et 
fabrique des structures composites 
complexes et des sous-ensembles;

•	 Aveos	exploite	une	usine	bien	établie	
d’entretien, de réparation et de révision 
d’avions commerciaux à fuselage étroit, 
et possède la capacité et les moyens 
d’effectuer des travaux d’entretien, de 
réparation et de révision pour le secteur 
des aéronefs de transport régional.

MANItOBA
c’est au manitoba que prospère la plus 
importante industrie aérospatiale de 
l’ouest canadien, se classant au troisième 
rang des fournisseurs de biens et de 
services aérospatiaux du canada. quatre 
sociétés de calibre mondial soutiennent 
le secteur : aveos Fleet performance inc., 
Bristol aerospace limited, Boeing canada 
et standard aero. la province compte 
également 23 entreprises nationales et 
régionales établies qui se spécialisent dans 
la fabrication d’outils, de teintures, de tôles 
de précision, de placages et de revêtements 
et de matériel électronique.

(photo, avec la permission de hammer mechanical) (photo, avec la permission de standardaero)
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COlOMBIe-BRItANNIque
la clientèle mondiale de la province provient des secteurs de l’aviation commerciale, de la 
défense et sécurité, et du marché spatial. la province possède en outre de fortes capacités  
de fabrication de composants, d’ensembles, de sous-ensembles, de pièces usinées et 
de systèmes. le réseau de sociétés du domaine des hautes technologies de la province 
constitue une précieuse source d’expertise dans les domaines de la télédétection, des 
communications par satellite, de la robotique complexe, de la technologie de simulation 3D 
et des systèmes et sous-systèmes aérospatiaux avancés.
•	 Cascade	Aerospace,	à	Abbotsford,	est	l’une	des	dix	plus	importantes	entreprises	

d’entretien, de réparation et de révision d’aéronefs en amérique du nord;
•	 Avcorp	Industries,	à	Delta,	est	un	grand	fournisseur	de	structures	de	vol	principales	et	

secondaires, y compris de stabilisateurs, de gouvernes, de composants de fuselage et de 
panneaux de revêtement intérieur;

•	 NGRAIN	propose	des	solutions	de	simulation	3D	pour	des	applications	de	formation	
et d’entretien à toutes les directions des forces militaires du canada et des états-unis 
ainsi qu’aux intégrateurs de système et aux constructeurs engagés par ceux-ci. le 
logiciel 3D visual Damage and repair tracking de ngrain sera utilisé dans le cadre du 
programme d’avion d’attaque interarmées (JsF) de lockheed martin par les spécialistes 
de l’entretien des F-35 pour documenter les dommages subis par ces aéronefs ainsi que 
les réparations effectuées;

•	 MacDonald,	Dettwiler	and	Associates	Ltd.	(MDA)	est	un	entrepreneur	spatial	cumulant	
plus de 40 ans d’expérience dans la création de systèmes spatiaux novateurs. la société 
offre des services clés en main d’observation de la terre, de surveillance de l’espace, de 
science spatiale et de missions de satellites de transmission d’information à prix fixe. en 
plus de sa capacité d’exécution de missions, mDa possède une tradition de conception, 
de mise au point et de construction de charges utiles et de sous-systèmes d’aéronefs. 

•	 Kelowna	Flightcraft	exploite	un	appareil	de	service	de	messagerie,	des	stations	en	piste	
un peu partout au pays, des installations d’entretien majeur et une installation militaire 
de formation au pilotage au nom du ministère de la Défense nationale.

•	 SED	Systems	est	un	fournisseur	de	
premier rang pour des clients de classe 
mondiale comme intelsat, Boeing, 
hughes, lockheed martin, Worldspace, 
l’agence spatiale canadienne et 
l’agence spatiale européenne;

•	 L’entreprise	Draganfly	Innovations,	
récompensée pour ses travaux, a 
élaboré plusieurs systèmes de véhicules 
aériens sans pilote remplissant diverses 
fonctions civiles et militaires;

•	 Scientific	Instrumentation	Limited	
se spécialise dans la recheche-
développement d’une technologie

AlBeRtA
concurrentiel à l’échelle internationale, le 
secteur de l’aérospatiale de l’alberta est 
composé de cinq sous-secteurs clés : la 
robotique et les systèmes de véhicule sans pilote; 
l’électronique militaire; la science spatiale, 
la géomatique et les systèmes de navigation; 
l’entretien, la réparation et la révision; le soutien 
logistique des forces armées.
•	 Aero	Aviation	et	25	autres	sociétés	de	Alberta	

offrent des services spécialisés d’entretien,  
de réparation et de révision d’aéronefs 
militaires et commerciaux, notamment 
en ce qui a trait au matériel avionique, 
cellules, moteurs, pièces d’équipement et de 
composants et à la remise à neuf;

•	 l’Alberta	est	fière	d’accueillir	des	entreprises	
telles que novatel, Keo scientific, iunctus, 
Bluesky, hyperion et obsidian, fournisseurs 
de solutions novatrices de haute technologie 
pour les industries militaire et spatiale;

•	 Meggitt	Training	Systems	Canada	offre	
 des solutions de formation avancée à 

des groupes militaires, des organismes 
d’application de la loi et des agences de 
sécurité du monde entier;

•	 Le	Centre	canadien	des	systèmes	de	
véhicules télépilotés (ccsvt) est un agent de 
changement national visant à favoriser une 
croissance durable et rentable du secteur des 
systèmes de véhicule sans pilote à l’échelle 
nationale et internationale. le ccsvt déploie 
de nombreux efforts et offre une gamme de 
services afin d’atteindre cet objectif.

•	 Les	aéronefs	plus	légers	que	l’air	sont	 
un créneau naissant du secteur aérospatial 
qui en est encore à l’étape de la recherche 
et développement, mais ils ont un grand 
potentiel comme véhicules aériens lourds 
offrant des applications industrielles  
et commerciales.hc-149 cormorant. (photo, avec la permission du 

ministère de la Défense nationale)

SASkAtChewAN
l’industrie aérospatiale de la 
saskatchewan se spécialise dans les 
produits et services de communication 
par satellite destinés aux secteurs 
aérospatial et militaire du canada et du 
monde entier. cette province est dotée de 
nombreuses entreprises proposant des 
solutions d’ingénierie et de fabrication 
dans le domaine de l’aéronautique. c’est 
également en saskatchewan qu’est 
effectué l’entraînement en vol de l’otan 
au canada (nFtc).

     avancée de capteurs. ses ingénieurs et 
technologues sont en mesure de mener un 
projet à terme, depuis sa conception jusqu’à 
la production à plein régime, en passant par 
la construction de prototypes.

•	 Le	NFTC	de	la	Saskatchewan	propose	un	
entraînement élémentaire et avancé aux 
pilotes d’avion à réaction militaire ainsi 
qu’une formation tactique. Des pilotes 
instructeurs qualifiés du canada et de 
l’otan assurent l’entraînement au pilotage. 
l’équipe industrielle s’occupe de l’entretien 
des aéronefs, de l’entraînement sur 
simulateur et de l’instruction en classe.
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le ministre vic toews et le premier ministre du manitoba gary Doer en compagnie d’autres intervenants à 
l’annonce du financement accordé à canetrec à thompson au manitoba en avril 2009.

CRÉAtION 
D’uN CeNtRe 
D’eSSAI pAR 
teMpS FROID 
À lA FINe 
pOINte De lA 
teChNOlOgIe 
DANS le NORD 
Du MANItOBA

pour tirer parti de l’expertise en aérospatiale de l’ouest canadien et du climat froid 
de thompson, Diversification de l’économie de l’ouest canada (Deo) travaille en 
collaboration avec des partenaires de l’industrie aérospatiale pour établir le canadian 
environmental test research and education center (canetrec). le canetrec, 
qui devrait être opérationnel d’ici août 2010, constituera l’installation d’essai et de 
recherche par temps froid consacrée aux gros moteurs la plus moderne du monde.  

ouvert toute l’année, le canetrec se spécialisera dans l’appui à la certification 
des moteurs conçus pour les vols en condition de givre et dans la recherche-
développement de nouvelles conceptions aérospatiales de pointe plus efficaces. 
en outre, cette nouvelle technologie d’essai  pourra s’appliquer à d’autres secteurs, 
comme l’industrie de la fabrication d’autobus et d’automobiles. 

mDs aero support corporation gérera le centre, dont la construction a été confiée au 
global aerospace centre for icing and environmental research inc. (glacier). cette 
installation à la fine pointe de la technologie est le fruit d’une nouvelle coentreprise de 
rolls-royce canada limited et de pratt & Whitney. le conseil national de recherches du 
canada (cnrc) fournira, possédera et exploitera le système de givrage installé dans le 
glacier. il s’associera aussi avec canetrec.

l’emplacement géographique du canetrec tire avantage de la température 
constamment froide à thompson et d’une période d’essais prolongée. pendant les 
périodes d’essai creuses, le canetrec se concentrera sur la recherche et l’éducation 
pour stimuler de nouvelles conceptions aérospatiales. À long terme, l’installation 
étendra son infrastructure de recherche et acquerra de l’expertise en matière de 
réduction du bruit et des émissions, ainsi que dans le domaine des carburants et des 
lubrifiants de remplacement.  

l’investissement de Deo, d’une valeur de 8,4 millions de dollars, aidera à établir 
le canetrec et financera des activités de recherche-développement de pointe 
en aérospatiale. De plus, le centre offrira une vaste gamme de programmes de 
formation en aéronautique et en entretien d’avions grâce à des partenariats avec des 
établissements postsecondaires.

les essais sur gros moteurs représentent annuellement 22 p. 100 du marché mondial 
de la certification des moteurs conçus pour les vols en condition de givre, et l’industrie 
aérospatiale estime qu’elle a besoin de 21 000 moteurs au minimum, y compris 
l’entretien régulier. le canetrec s’apprête donc à devenir un chef de file dans les 
essais, la certification et la recherche par temps froid. AO

le canetrec 
Fonctionnera toute 
l’année et oFFrira  
une gamme de services, 
notamment : 

•	 des	tests	d’aspiration	par	le	moteur;
•	 des	essais	d’exposition	prolongée	 

au froid;
•	 des	tests	de	résistance;
•	 la	certification	des	pales.

connue sous le nom de « ville carrefour 
du nord », la ville de thompson, au 
manitoba, est rapidement en train de se 
forger la réputation de plaque tournante 
pour les essais et la recherche par temps 
froid en amérique du nord. Depuis des 
années, d’importants constructeurs 
automobiles profitent de l’emplacement 
géographique exceptionnel de thompson, 
de son infrastructure solide et de son 
climat subarctique pour soumettre leurs 
véhicules à des essais complets par 
temps froid. c’est maintenant au tour 
des aéronefs.

18 . ACCèS OueSt

article vedette



l’équipement de pointe est essentiel à 
la capacité concurrentielle du secteur 
manufacturier, et particulièrement de 
l’industrie aérospatiale. À Winnipeg, 
le collège red river a équipé son 
centre de formation et de technologie 
en aérospatiale en vue de former la 
prochaine génération de professionnels 
en aérospatiale.

le centre, situé sur le campus du 
collège à l’aéroport international 
richardson, élargira la formation 
spécialisée dans le secteur manufacturier 
que le collège red river offre déjà. 
en effet, on ajoutera des domaines 
comme les processus de fabrication 
automatisée, la soudure robotisée et le 
revêtement métallique de pointe. ces 
processus représentent des technologies 
perfectionnées pour la fabrication, 
l’entretien, la réparation et la révision dans 
l’industrie aérospatiale.  

un financement de 3 millions de 

dollars de Diversification de l’économie 
de l’ouest canada a permis de doter 
le centre d’outils spécialisés pour la 
soudure, le surfaçage et le découpage 
au laser. en plus de ces outils, le collège 
installera un système de revêtement 
de corps chauds, qui est utilisé pour 
fabriquer les aubes de turbomoteurs 
aéronautiques. la province du manitoba 
a fourni un montant supplémentaire de 
1,2 million de dollars en vertu de l’entente 
de partenariat pour le développement 
économique canada-manitoba.

selon la ministre d’état lynne yelich : 
« l’investissement renforcera la position 
du manitoba à titre de chef de file dans 
l’industrie aérospatiale en fournissant 
l’équipement nécessaire aux étudiants et à 
l’industrie pour former des professionnels 
qualifiés et promouvoir le développement 
de nouvelles technologies. »

grâce à cet investissement, les étudiants 
seront formés dans un laboratoire 

industriel et un environnement de 
fabrication en usine à la fine pointe de 
la technologie qui serviront également 
pour la recherche précommerciale avec 
les partenaires de l’industrie, stevenson 
aviation et standard aero.  

« le collège red river joue un rôle 
crucial dans le développement de 
l’économie du manitoba. cette installation 
nous permettra de mettre sur pied des 
partenariats pour offrir de la formation 
encore plus spécialisée et effectuer de 
la recherche appliquée dans le but de 
soutenir la croissance et la stabilité du 
secteur manufacturier », a déclaré m. Jeff 
Zabudsky, président du collège red river.

À l’heure actuelle, l’industrie 
aérospatiale connaît une pénurie de main-
d’œuvre qualifiée et avec son équipement 
supplémentaire, le centre sera en mesure 
d’offrir des programmes spécialisés 
en aérospatiale (diplôme et grade) afin 
d’aider à résoudre la situation. AO

la technologie 
De pointe permet 
À l’inDustrie 
aérospatiale 
Du manitoBa 
De rester 
concurrentielle

collège red river 

le Collège est le plus important 
institut d’apprentissage appliqué 
du Manitoba, avec plus de 32 000 
étudiants à plein temps et à temps 
partiel et d’apprentis. le programme 
le plus populaire est celui de 
technique d’entretien d’aéronefs 
(programme d’apprentissage et 
menant à un diplôme).

équipement de soudure laser récemment installé au centre de formation et de technologie en 
aérospatiale, utilisé par le collège red river et standardaero. photo, avec la permission du collège  
red river.

COMpÉtItIvItÉ et pRODuCtIvItÉ  
DeS eNtRepRISeS
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Le NAIT élargit sa capacité de  
formation dans les métiers

Représentants de Sandvik Coromant avec Sam Shaw, Ph. D. (première rangée, au centre, avec un veston jaune) et Laurie Hawn, député d’Edmonton-Centre 
(dernière rangée, au centre), dans le laboratoire de commande numérique par ordinateur du Centre des technologies pour machinistes Sandvik Coromant-
NAIT. Photo, avec la permission du NAIT. 

Quand il s’agit de satisfaire à la demande 
croissante en main-d’œuvre découlant 
d’une économie forte, l’Ouest canadien 
dispose d’un allié précieux. 

Le NAIT (anciennement le Northern 
Alberta Institute of Technology) – 
l’impressionnant centre de formation 
situé à Edmonton qui forme déjà plus de 
la moitié des gens de métier de l’Alberta, 
et environ 17 p. 100 de ceux du Canada, 
entreprend un vigoureux plan sur dix ans 
pour passer à la prochaine étape. 

Son plan continu de développement 
de la main-d’œuvre, dont les coûts 
prévus s’élèvent à 1,5 milliard de 
dollars, créera un institut technique de 
classe internationale qui permettra une 
augmentation de 25 p. 100 de la capacité, 
c’est-à-dire un passage du niveau actuel 
de 86 500 étudiants à un total estimé de 
108 000 étudiants. 

Pour réunir les fonds nécessaires 
à cette indispensable expansion, le 
NAIT collabore avec ses partenaires de 
l’industrie et du gouvernement, y compris 
Diversification de l’économie de l’Ouest 
Canada (DEO). 

Les partenariats sont 
essentiels à la formation  
de la main-d’œuvre qualifiée  
de demain
« De tels partenariats sont au cœur 
de solutions où toutes les parties sont 
gagnantes, affirme la ministre d’État de 
DEO, Lynne Yelich. L’approche du NAIT 
constitue un excellent exemple de ce que 
l’on peut accomplir quand l’industrie, 
les établissements d’enseignement 
postsecondaire et les différents ordres de 
gouvernement collaborent pour améliorer 

notre compétitivité économique et les 
compétences technologiques de notre 
main-d’œuvre. » 

Une grande partie des efforts 
d’expansion porte sur les NAIT Centres 
for Apprenticeship Technologies, un 
ensemble d’installations qui forment 
des apprentis dans certains des emplois 
qui connaissent la croissance la plus 
rapide au pays. En 2007-2008, le NAIT 
a formé près de 16 000 apprentis, 
comparativement à presque 13 000 pour 
l’année précédente.

En 2008, DEO accordait 2,2 millions de 
dollars pour l’achat de matériel pour les 
laboratoires situés dans le Centre des 
technologies pour machinistes Sandvik 
Coromant–NAIT. Le centre de 10 millions 
de dollars compte cinq laboratoires, y 
compris un laboratoire de machines à 
commandes numériques pilotées par 
ordinateur, des laboratoires individuels 
de machiniste pour chacune des quatre 
années d’apprentissage ainsi qu’un 
laboratoire de métrologie, ce qui en fait 
l’installation de formation de machinistes 
la mieux équipée du pays. Le nouveau 
centre, qui a ouvert ses portes en  
janvier 2008, a augmenté de 50 p. 100 la  
capacité de formation, soit 660 étudiants 
par année. 

DEO a également investi 3,8 millions 
de dollars dans de l’équipement haut 
de gamme spécialisé pour le Centre 
des technologies en instrumentation 
Spartan-NAIT, qui a ouvert ses portes en 
septembre 2007. Avec ses 11 laboratoires 
d’instrumentation, du nouvel équipement 
d’une valeur de 6,5 millions de dollars, 
une salle de conférences de 80 places 

dotée d’une technologie de pointe en 
matière de vidéoconférence et 11 salles 
de classe intelligentes, le Centre Spartan 
a accru sa capacité de 61 p. 100. Le 
Centre offre une formation pratique qui 
fait en sorte que les étudiants apprennent 
à travailler de manière sécuritaire et 
efficiente dans des industries où le travail 
est de plus en plus automatisé et exige 
des habiletés avancées en résolution  
de problèmes. 

Une troisième installation, le Centre 
des technologies pour les mécaniciens 
d’entretien Petro-Canada-NAIT, a 
obtenu plus de 640 000 dollars de 
DEO. Sept laboratoires à la fine pointe 
de la technologie, six salles de classe 
intelligentes et du nouvel équipement 
d’une valeur de 16 millions de dollars 
permettent au centre d’offrir une 
formation axée sur les compétences 
supérieure à ce qui se fait ailleurs 
dans le monde, selon le président du 
Programme pour les mécaniciens 
d’entretien, Vern Gorman. Le centre peut 
maintenant accueillir 700 étudiants, une 
augmentation de 25 p. 100. 

Les investissements de DEO dans 
le NAIT, soit plus de 9,8 millions de 
dollars au total depuis 2006, constituent 
un important moyen de réaliser notre 
objectif d’améliorer la compétitivité dans 
le milieu des affaires et d’augmenter 
la productivité. En créant une nouvelle 
génération de travailleurs compétents 
qui connaissent les technologies et les 
applications de pointe, le NAIT donne 
un avantage concurrentiel à l’Ouest 
canadien sur les marchés mondiaux. Ao
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Favoriser les 
possibilités 
internationales 
en Saskatchewan

La Saskatchewan développe  

son secteur manufacturier

La Saskatchewan a avancé à pas de géant pour diversifier son économie au cours 
des dernières années. Bien qu’il ne soit pas facile de maintenir le rythme en raison de 
la situation économique difficile actuelle, une nouvelle initiative fédérale-provinciale 
améliorera la capacité concurrentielle et le rendement du secteur manufacturier.  

En mars 2009, Diversification de l’économie de l’Ouest Canada (DEO) et le 
gouvernement provincial ont fait une annonce commune sur un investissement de 
près de 200 000 dollars destiné à mettre sur pied un centre de ressources pour les 
manufacturiers à Saskatoon. 

Le financement permettra d’offrir aux membres de l’industrie de la formation sur les 
pratiques manufacturières, soutiendra les besoins en matière de ressources humaines 
des manufacturiers de la Saskatchewan et permettra d’accroître le rendement et la 
capacité concurrentielle des entreprises manufacturières provinciales.   

« L’investissement et l’engagement des gouvernements fédéral et provincial à l’égard 
du secteur manufacturier de la Saskatchewan aideront les fabricants à demeurer 
compétitifs au sein de l’économie mondiale et à étendre leurs activités d’exportation 
à d’autres pays », explique Brian McCready, vice-président du bureau régional de la 
Saskatchewan, Manufacturiers et Exportateurs du Canada. 

En janvier 2009, en partenariat avec le gouvernement de la Saskatchewan, DEO a 
annoncé un investissement de 50 millions de dollars au cours des quatre prochaines 
années pour renouveler l’Entente de partenariat pour le développement économique 
de l’Ouest, qui soutient la croissance économique à long terme et la capacité 
concurrentielle de la Saskatchewan. Ao

Depuis plus d’une décennie, les PME 
de la Saskatchewan ont contribué à 
la recherche de nouvelles possibilités 
commerciales grâce au Saskatchewan 
Trade and Export Partnership (STEP). 
Dorénavant, l’organisme sans but lucratif 
a un autre outil à sa disposition : une 
équipe dévouée qui aide les exportateurs 
à présenter des soumissions pour des 
contrats internationaux.

En avril 2009, DEO a annoncé un 
financement de 319 000 dollars en 
appui au STEP, pour établir une nouvelle 
unité responsable de la coordination 
du marketing et de la gestion des 
marchés avec les institutions financières 
internationales, au profit des entreprises 
de l’Ouest canadien. L’investissement 
de DEO sera assorti d’un montant 
relativement équivalent investi par STEP.

« Grâce aux connaissances de l’équipe du 
STEP sur les produits et les services de la 
Saskatchewan ainsi que ses contacts avec 
les institutions financières internationales, 
les entreprises de la Saskatchewan seront 
plus en mesure de soumissionner et de 
rivaliser qu’auparavant dans le cadre de 
contrats internationaux, ce qui entraînera 
une augmentation de la prospérité des 
entreprises de la Saskatchewan », a 
déclaré la ministre d’État Lynne Yelich. 

STEP a été créée en 1996 à titre 
de partenariat entre les organismes 
exportateurs provinciaux et le 
gouvernement provincial. L’organisme 
a le mandat de coordonner les efforts 
en matière d’exportation de la province, 
particulièrement chez les PME. 

Au cours des dix dernières années, 
STEP a réalisé, avec le soutien de DEO, 
de nombreux projets fructueux qui 
augmentent la capacité concurrentielle 
des entreprises et renforce l’économie. 
Avec l’aide du STEP, les entreprises de 
la Saskatchewan sont plus en mesure de 
rivaliser qu’auparavant dans le cadre des 
contrats internationaux, ce qui entraîne 
une augmentation de la prospérité des 
entreprises provinciales. Ao

Gavin Semple (brandt Group of Companies), Brian McCready (Manufacturiers et exportateurs du 
Canada), le député fédéral Ray Boughen et le ministre provincial Lyle Stewart, assistent à l’annonce  
du financement alloué au Centre des ressources pour les fabricants de la Saskatchewan.   

21 . www.deo.gc.ca

Compétitivité et productivité  
des entreprises



Les entrepreneurs de l’Ouest ont une 
large gamme de produits novateurs à 
commercialiser, mais, malheureusement, 
ils ne disposent pas toujours des 
ressources nécessaires pour cerner les 
marchés étrangers et y présenter leurs 
produits. Voilà pourquoi DEO amène le 
monde dans l’Ouest canadien. 

En juillet 2009, DEO a fourni un 
financement de 230 000 dollars au 
Greater Vancouver Gateway Council – un 
organisme à but non-lucratif visant à 
positionner la région métropolitaine de 
Vancouver comme porte d’entrée de choix 
pour l’Amérique du Nord – pour réaliser 
une série d’études axées sur le commerce 
du fret aérien. 

« Notre gouvernement s’emploie à 
ouvrir de nouveaux marchés pour les 
entreprises canadiennes, et renforcer les 

corridors commerciaux de la Colombie-
Britannique fait partie de ce programme 
commercial ambitieux, affirme le ministre 
Stockwell Day. Nous sommes en train de 
bâtir une économie plus concurrentielle 
et de créer de nouveaux emplois et de 
nouvelles possibilités dans la région. »

Ces études novatrices fourniront 
aux aéroports et à l’industrie locale 
l’information nécessaire pour accroître 
le fret aérien dans les basses terres 
continentales et la vallée Fraser de la 
Colombie-Britannique. Elles soutiendront 
les efforts visant à transformer les 
débouchés sur le marché du fret en 
incidences économiques positives pour 
la région. 

Jusqu’à maintenant, les initiatives 
de porte d’entrée du Pacifique étaient 
centrées sur les modes de transport par 

voie maritime, routière et ferroviaire. Le 
fret aérien constitue un atout important 
pour la porte d’entrée et a souvent été 
négligé. La croissance éventuelle de 
cette industrie profitera non seulement  à 
l’aéroport international de Vancouver ou 
à l’aéroport d’Abbotsford, mais aussi aux 
entreprises de logistique et de soutien 
(transport par camion, entreposage, etc.), 
à leurs clients (fabricants, acheteurs, etc.) 
et à la région en général. Une capacité 
accrue de transport par fret aérien peut 
attirer de nouveaux investisseurs et 
favoriser le tourisme.

Ce projet aidera à renforcer les 
capacités déjà éprouvées du Greater 
Vancouver Gateway Council à soutenir la 
position du Canada dans l’économie de la 
porte d’entrée de l’Amérique du Nord. Ao

Investir  
dans les 
débouchés 
commerciaux

Bob Wilds, directeur exécutif, GVGC; le 
ministre Stockwell Day; la députée Alice 
Wong, et la députée Cathy McLeod après 
l’annonce du financement alloué au Greater 
Vancouver Gateway Council en juillet 2009.

Commerce et investissement/ 
Recherche
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selon un récent rapport du conference Board du canada, les provinces de l’ouest 
canadien doivent favoriser l’innovation et encourager l’adoption de nouvelles 
technologies afin de stimuler la productivité. le document, intitulé l’ouest canadien : 
productivité, compétitivité et potentiel, a été publié en juin 2009 et explore les liens 
entre la croissance du rendement et l’augmentation des investissements dans 
l’innovation et les nouvelles technologies.

un investissement accru dans les nouvelles technologies placerait les provinces de 
l’ouest à la barre de la productivité future. le rapport souligne que les investissements 
des états-unis en recherche et développement ainsi que dans le capital-risque 
désavantagent actuellement la compétitivité de l’ouest canadien. 

pour demeurer concurrentielles à long terme, les provinces de l’ouest doivent 
améliorer les pratiques organisationnelles, augmenter l’intégration au marché mondial, 
renforcer le capital humain et améliorer l’environnement commercial. De plus, le 
développement continu des accords sur le commerce intérieur permettrait de créer 
un environnement commercial plus propice à l’investissement, à l’innovation et à 
l’accroissement de la productivité. 

la conclusion du rapport est que l’ouest canadien a certes un grand potentiel, mais 
les quatre provinces doivent concevoir et mettre en œuvre des solutions de façon 
proactive pour relever les défis liés à la compétitivité et à la croissance. AO

pour consulter le rapport entier, l’ouest canadien : productivité, compétitivité et 
potentiel, veuillez visiter le site www.conferenceboard.ca/documents.aspx?DiD=3123

INveStIR DANS lA pRODuCtIvItÉ, lA COMpÉtItIvItÉ  
et le pOteNtIel De l’OueSt CANADIeN

Dans le monde entier, les frontières 
s’estompent de plus en plus, et les zones 
franches en sont le plus bel exemple. 
l’organisation internationale du travail 
estime qu’en 1975, environ 800 000 
personnes étaient employées dans les 
zones franches. en 2007, ce nombre a 
gonflé à 63 millions. 

les zones franches sont généralement 
définies comme des zones sécurisées 
où les biens peuvent être entreposés ou 
transformés sans de droits de douane, 
de taxe d’accise, d’inventaire ou de 
tout autres taxes. Bien que les zones 
franches du monde diffèrent l’une de 
l’autre, elles comprennent généralement 
une infrastructure perfectionnée, un 
terrain, des bureaux, des services publics, 
logistiques et commerciaux ainsi que 
d’autres installations semblables.

les zones franches sont également 

caractérisées par des règlements 
flexibles, ce qui signifie un accès 
simplifié aux processus douaniers et une 
réduction de la bureaucratie. elles sont 
généralement axées sur l’exportation 
et répondent souvent aux besoins des 
sociétés exportatrices qui produisent des 
biens destinés aux pays étrangers. la 
valorisation de la marque et la promotion 
sont des particularités de ces zones :  
leur renommée provient du fait que 
ce sont des environnements neutres, 
exempts de taxes et de droits, pour les 
activités commerciales. 

en octobre 2008, Deo a publié une 
étude sur les zones franches, effectuée 
par Deloitte & touche, qui avait pour but 
d’examiner et de cerner les similarités 
et les différences entre certaines zones 
franches choisies dans le monde.

l’étude portait sur onze zones franches, 

dont cinq étaient situées aux états-unis. 
pour chaque zone, le rapport contient un 
aperçu, une description de l’infrastructure 
clé et un résumé des principaux secteurs 
qui y ont des activités. 

la zone franche de phoenix, par 
exemple, possède des caractéristiques 
importantes. ses quatre secteurs clés – 
fabrication aérospatiale, pharmaceutique, 
aliments et électronique – bénéficient 
d’une infrastructure de base saine, avec 
un accès routier, ferroviaire et aérien. 
cette zone est soutenue par un réseau 
financier établi, qui fournit une vaste 
gamme de services financiers dans  
la région. 

selon l’étude, les zones franches 
peuvent aider à stimuler la diversification 
économique, attirer des investissements 
directs étrangers et créer de l’emploi. AO

approFonDir ses connaissances 
sur les Zones Franches

COMMeRCe et INveStISSeMeNt/ 
ReCheRChe
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Depuis sa création en 1992, l’Institut du biodiagnostic du Conseil national de 
recherches du Canada (IBD-CNRC) est devenu un chef de file dans le domaine de la 
technologie diagnostique. 

L’IBD-CNRC met l’accent sur la recherche et le développement de techniques 
et d’appareils médicaux afin de faciliter la prévention, d’accélérer le diagnostic et 
d’améliorer le traitement et le pronostic des maladies. Le transfert de la technologie 
au secteur privé est un aspect intrinsèque du travail de l’Institut : stimuler l’activité 
économique et la création d’emploi par la commercialisation technologique.

Depuis son quartier général de Winnipeg, le réseau de recherche de l’Institut s’étend 
au monde entier. Il collabore à la recherche de techniques permettant un diagnostic 
exact et à moindre coût des maladies qui nous touchent. Aujourd’hui, les instruments 
médicaux mis au point par l’IBD-CNRC sont utilisés dans le monde entier et les sept 
compagnies dérivées de l’Institut ont réalisé des ventes qui atteignent à ce jour 15 
millions de dollars.  

Un des accomplissements les plus remarquables de l’IBD-CNRC est la création d’un 
système d’imagerie par résonance magnétique (IRM) qui permet aux chirurgiens de 
faire des balayages non invasifs avant, pendant et après la chirurgie.

Plus récemment, Ian Smith, Ph. D., directeur général de l’Institut, a été nommé 
Officier de l’Ordre du Canada. M. Smith est l’un des principaux responsables du travail 
de l’Institut depuis sa création avec l’aide de la contribution de sept millions de dollars 
de Diversification de l’économie de l’Ouest Canada pour acheter de l’équipement. 

M. Smith a été nommé à l’Ordre l’année dernière pour son leadership dans 
l’avancement, le développement et la commercialisation des technologies de 
diagnostic du Canada. Il a été une des forces motrices dans la mise au point de ces 
technologies qui réduisent le pouvoir envahissant des chirurgies, ce qui améliore 
l’efficacité des traitements et des thérapies tout en diminuant les complications 
possibles. M. Smith est spécialisé dans le dépistage précoce du cancer à l’aide de 
l’IRM et de la spectroscopie. Il a commencé sa carrière au CNRC en 1967.

« C’est pour moi un privilège que de partager le succès de l’Institut du biodiagnostic 
du CNRC et de la grappe technologique en biomédecine de Winnipeg. J’éprouve une 
grande satisfaction à savoir que j’ai contribué à améliorer la santé de mes concitoyens 
et à consolider l’industrie des dispositifs médicaux qui concourt à la richesse et au 
prestige du Canada », a affirmé M. Smith à sa nomination, qui compte parmi les 
distinctions les plus prestigieuses pour les civils canadiens. Ao

Winnipeg établit  
un institut de 
renommée mondiale

Ian Smith, Ph. D., directeur général 
de l’IBD-CNRC, est responsable des 
recherches effectuées à l’Institut. Le 
mandat de l’IBD est de mener des 
recherches de calibre mondial dans 
le diagnostic médical non invasif, 
et de transférer notre savoir au 
domaine commercial et médical. Les 
résultats permettent d’améliorer les 
diagnostics médicaux, le traitement 
et le pronostic des patients ainsi 
que de mettre au point des produits 
et une expertise qui stimulent 
l’économie canadienne.
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